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PRIX-COURANT POUR AUTOMNE ET HIVER
= 1906-07 =«

Demandez s. Y. p, les échantillons des marchandises qu'il YOUS faut.
I ouliI et molleton pour ehemises Etoffes pour robes (mi-laine)

bonne OOUleur pour automne, Iiiver et toute saison. ,
Pri» du mètre, -.60 -.55 -.60 .̂67 -.75 —80 -.86 -.92. Prix du mètre 0.85 , 1.—, 1.25 , 1.35, 1.50 , 1.70
sriAn#ai n„i _ » .  IT* i Vètements solides, chautls et bon marcileCoutil- molleton pour blouses et vètements r,amn^ ' ;„ ĵ, *,;,„

UT fy . , Demandez les échantillons.Nouveautes, bonne couleur 
Prix du mètre 0.60 0.67 0.75 0.85 1.— 1.20 1.35 1.50 -cm -̂s-T*™ T-AA-V-T -̂, -r. -̂ -̂^  ̂ 7~. ^— ; ' ETOPPES POUR ROBES (pur e laine)

IH" il * * vt &. nolres et conleurs ponr automne hlver et toute saison

pour vétemenS S» dessousT o)"ano et couleur. P,ix du raètre 
^

25'  ̂  ̂2- 2 -5°. 8.-, 3.35.
Prix du mètre 0.50 0.60 0.75 0 85 L—- 1.20 1.60 Beaux vètenienis de fète

Sèrie magnifique. Demandez les échantillons. — EcluintUlons sur demande franco. —

Peluche (Schipper) flanelle (tout laine) Etoffes ìioires pour robes de dames et flllettes
Unie (én COUleur) (Cheviots, Serge, Mohair, etc.)

Pri* du mètre 1.20 1.50 1.70 2.10 2.50 prix du mètre 1 2 5  i.5o, 1.95, 2.10 2.50 3. jusqu'à 6.

Magnifique flanelle fantasie (tout laine;, velours R°bes de deail! *e *»* et de uoce*
ponr blouses, Jupons, vètements, ete. Demandez les echanhllom. 

Prix du mètre, 1.50, 2.10, 2.35, 2.50, 2.65, 3.— ' .
„ . Etoffes pour robes «l'enfant» en tous genres

Flanelle de sante, «nette (pure laine) ™*ffe" P°nr tabUer* e* *°U" 8em"e*
pour sous vètements et ehemises Etoffes po"f « r̂1*1™ en. *OMS Bewen

. ,. .. . . . ?«•« di mètre, 1.70, 1.85, 2.10, 2.50, 2.66. EcliantiOons a dtspositum.
Magnifique choix. — Demandez les échantillons. ,,., . 7 '. 77"! ^,— ; , Milaine bernoise (frotzon)

Toiles de coton écrues et blanchies en *outes couleurs naturelles. La milaine bernoise es!
Toile de coion écrue pour ehemises e! langes 70 em l

f P  ̂praiique 
el la 

plus forte pour vètements d'hommes
8
le m. o 30 "e 2'85 3-65 4-~ 4-65 5-~ 6-— 6*70 7-50-

Toile de coton écrue pour ehemises, bonne qualité, ' Demandez les édiantillons.
75 cm. large, le ni. 0.35 ~ :

Toilo de coton écrue pesante pour chemise le m. 0.40 Etoffes pour vètements d'hommes et de jeunes gens
Toile de coton blanchie, très solide pr ehemises te m. 0-45 ^

our aufcomne- ^ver et tonte saison
Cretonne bianche, pour ehemises fines le m 0 60 Buksin — Cheviots — Draps — ete.
Toile de coton, Madapolam, blanchie le m. 0^67 Prix du mètre 2'50 2'85 3_ 4'~ im 6'60 6'~ 7 ~ a~ 10_
Toile de coton, Skirting, blanchie le m. 0.60 EchantiUons f ranco à chacun.
Article special. Demandez s. v. p. les échantillons. : 

ESSUIE-IIIAINS
I Oli I H  POUB U H X V S  1»F MT PrÌX dU "?6 0"35 °-4° °-5° °'75 °-85 X '~

Toite de coton, 150 cm-, écrue, pour draps le m. 0.67 ^ . . J^^fo^^^P o M i>Toile de coton , 150 cm., écrue, pour draps, bonne Pm du mètre L1° L36 l5° L7° 2'~ 2l5° 3-~
qualitó le m. 0.85 8EBVIETTE8 ASSOIt l l l  S

Toile de coton , 175 cm., écrue, pour draps le ni. 0.75 ta douzaine 7.—, 8.50 jusqu'à 12 fr ancs.
Toile de coion, 175 cm., pour draps, irès bonne Nappes à eafé, thè et pour restaurant, eu couleur,

qualité le in. 1.— Prix du mètre 1.85, 2.25, 2,50 à 3.50
Toile de COton blanchie, pour draps le m. 1.20 Échantillons sur demande f ranco.
Couverture do lit , molleton , couleur, la qualité, 
TniIfl m, », : .¦ . 150/200, la pièce 2.70 Crin animai et vegetaiToile pur fil et mi fil , écrue et blan chie, pour draps Trié mfttela9 ) fabric. 8UÌ8. le m. 110

s
126 lM 11Q

„ ., . , à tous prix 1.85 2.10 2.25lolle de colon, pour draps, en 150, 175, 180, 200 cm. Crin pr. matelas le 1/2 kg. -.90, 1.10,1.-40, 1.70, 1.90 2.10, 2*60, 2.80
de large Laine à -3latela8i le V2 kil° °-90 t-20 1-50 l.90 2-i0.

ì„>/ -J . J ^ . • r, , , , , ... Crin vegetai , au prix du jour. Les crina «ont bien filés.Artide special. Demandez les échantillons. Demandez les échantillons
COTONE LI9IOGE (Koelsch) ' 

Couverture de lainepour fourres de duvets, 135 et 150 cm. de large bonnes n . V ? , «* , 1 T? 0couleurs. Prix du mèlre 0.75, 0.90, 1.-, 1.10 1 20 1 35?uver ures ordl,naires' . l -™ }^°Q 2;6° 3-50 4'75 5-50-
¦uniFUur min inno ± s J , Couvertures de lame gnse 7.50 8.75 10.—
INUItNNt , HIULAKUb , 8IC, pi1. TOlHTeS 06 dllVetS, ••«••titar Couvertures de laine bianche 6.25 7.50 10.— 11.—

Prix du mètre 0.60, 0.67, 1.—. 1.10, 1.25 jusqu'à 20.—
8A.TIW — »AJMA8SÉ — Il iZIi\ Couveriures de laine rouge' 5.90 6.25 7.50 9.— 12.—

Prix du mètre 1.10 1.25 1.85 1.50 1.70 jusqu'à 20.—
Très beau choix d'articles lavables. Demandez les échantillons. Couvertures Jaquard , 11.— 14.— 15.— 17. — jusqu'à 30

— — . L. Tapis de lit blancs et couleurs 3.— 3.30 3.75 4.50 5.50 6.
Etoffes pour rideaux (a jour) le mètre 0.25, 0.50 jusqu'à 2.36 Eioffe impermóable pour couveriures de cheval
Etoffes damassées pour meubles, laine et mi-laine, 4.65 5. le mèire
Indiennes et Cretonnes pour meubles, le mètre 'OSO, ' 0.76, 0.86. EchaniillOHS de couver tures de laine à disposiiion
Etoffes pour tapis do corridors, le mètre 1.20, 1.50*, 2.10', 2,60*. 

• Échantillons à dispositim. DUVETS ET COUSSINS
»»F WTIWWB» s n̂ji -sraw- -aTT»»BL-.sa Duvets à 2 places eontenant 8 liv. plumes, 160/180,cm. 15, 17, 18

fw-i i- J5 J TT ff *i^
ffl

™ Duvets a 2 places eontenant 8 liv. mi-flùmes, 150/180, 22, 26, 28Coutil pr. fonds de duvets toute largeur, le m. 1.20 1.60 1.70 1.85 Duvets à 2 places conta. 6 liv. de flùmes, 160/180, SO. 34 36 40Plumes pr. eoussms et duvets, le »/. falò 0.60, 0.76, 1.40, 1.76. Duvets eontenant 7 livres de plumes, 135/180, 14, le. 17,Mi-flùmes pour coussins et duvet- le demi-kilo 2.26, 2.80, 3.-. Duvets eontenant 7 livres mi-ìiùmes '35/180 20. 22 25.Flùmes pr. coussms et duvets, le >/, falò 4.26 4.60, 5.-, 6.-, 7.- Davete eontenant 6 livres flùmes, 135/180, 26, 29, 31, 38*
Les plumes et flùmes sont absolument propres et saines. Coussins eontenant 8 livres de plumes, 60/120, 6.—, 7.20'

Demandez les échantillons. Coussins eontenant 3 livres mi-flùmes, 60/120, 7.80, 8.60.
, Oreillers 60 cm. de long 60 cm., de large 2.60, 4, 5, 6, 7.

Pèlerines pour hommes avec oapuohon oue Ces différentes pièces sont remplie- de marchandise absolu-
ii._ _„„A „, .„„ • ?" , ,„ ,„ . U»ì»UUìIUIì I*-.» ment saine et iralcne. A désir on fait aussi d'autres grandeurs1 on peut aussi enlever 10.—, 12.—, 14.50, 17.50. que l'on nous indiquera.

Nous vous prio ns de nous indiquer exactemeni les articles desquels vous désirez des échantillons.
#N O U S  N ' A V O N S  PA S  DE V O Y A G E U R S  & PAS  DE SU O CTJRS A L E  S#

DEMANDEZ LES ÉCHANTILLONS DIRECTEMENT.
Échantillons franco ¦— sLes envois au-dessus de 5 fr. se font contre remboursement

BERNER-WARE NHALLE , BERNE
—^= 24, RUE DU MARCHE, 24 :—

La plus grande maison d' exportalion de lissus el literies de la Saisse. 664



Bullefin politique
Isa réforme électorale en Autriche

Mardi, la Chambre autrichienne a continue
la discussion de la motion d'urgence de- M.
Gessmann concernant les débats immediate sur
le projet de réforme électorale. M. Korapu se
déclare partisan de l'urgence et dit que l'in -
tuoductiton du suffrage universel est dans l'in-
térèl des paysans. M. Pemerstorfer appaio l'ur-
gence et déclare que Ies socialistes -icceptent
le-pre jet malgré ses imperfections, cai- il eons-
litu© une étape sur la voie de la complète dé-
mbcratisation de l'Autriche .

Un tchèqu© dit eUtre autre :
« Bien que le projet ne soft pas satisfaisant,

il contieni ce qu'il est possible d'obtenir ians
les ciroonstanoea actuelles. »

M. Chiari dit que tout pariti réellemenl po-
pulaii© doit se déclarer pàrtisan de l'urgence.

La discussion est ensuite déclarée dose et
la séance est levée.

* * *
La déclaration du gouvernement

francais
Lundi, M. Cléniienceau a tu. la déclaration

ministérielie àia Chambre des députés. Cette
dédaration debuto par l'exposé de la politi-
qU© extérieure qu'entend suivre le golaverne-
mient .11 n'y aura pagi grand chàngemeiitsous
e© rapport. On màintiendra los alliance -r exis-
lantes tout en conserVant les bons rapports
avec les gouvernemente des autres nations ;
mais malgré ce gage de paix, la Répu blique
aura à cceur de renforcer la puissance mili-
taire afin d'ètre prète si jàmais l'honneurde
la France venait à ètre ménacé.

La déclaration résumé dans cette formule
l'orientation de la' politique intérieure :

« Installer d'un© facon definitive la démo-
cratie au gouvernernent, l'iotrganiser, la régler
en ramenj ant, pour sa clonsOlidation, à semo-
déne-r elterimème dans l'exercice du pouvoir,
tei est le but qu'à inoltre avis bous les répu-
Micains doivent se piopioiser. »

Elle pass© -enìsuite en revue les differente
problèmes abordés par le gouvernement : pro-
jete militaires, doìnt le principali est la. suppres-
sicin des Cionseils de guerre. Réformes so-
cialies: netraites ouvrières; loii portant réduc-
tion à 10 h©ur©s de la .journée de travail ; cx-
lenr-ion de la tei des assurances-accidents
aux ouvriers agricloil©s ; revision de la loi sur
tes miines, dans le but d'en remettre à l'Etat
le contròie. Dans le doimlaine religieux : lai'ci-
sation ciompttètie. des éctoles; application inlé-
giral© de lai loi de séparation tout en assurant
le libine exerciee des cultes. Dans te domai ne
écono'miqUe et financier : raichat du réseau de
l'Oui*-*©!, rajeunissemènt du système fiscal r.iar
l'établissement d'un impòl progressif sur le
revenu et au besoin sur le capital, destine à
nenrplacer les contributions directes aqtuelles.

Par 395 voix oontre 96, la, Chambre, a vote
l'ordre du' jour de confiance ;au gouvernement,
sans qu 'anemie voix ne se soit élevée au sein
de l'Assemblée pour critiquer la déclaration
maìnfetérielle, ce qui est uo fait digne d'atre
mote dans les annales parlementaires. Il con-
vieni, toutefois de r emarquer que les interpelia-
tìoms sur la question religieuse ont été, à la
demande de M. Briand, renvoyéo» à la séan-
ce du lendemain.

MM. Grousseau et Delatosse ont pris la pa-
roiJe mardi piour demainder Ja revision de la
loi de séparation et la reprise des relations of-
ncieilles aVee le Saint-Siège. M. Grousseau a
dit que les cathoJiques ne sont pas, comme
le rrétend la déclaration mintelérielie, soumis
à une autori té étranger©.

A quoi, M. Briand, ministre dos cultes, a ré-
pondu en maintenant que la puissance du pa-
pi est une puissance étrangère ennemie de
la République.

i

La suite de la discussion a, été renvoyée
ù j eudi.

* * *
Au Maroc

L'anarchie la plus complète règne au Ma-
ree. Partout les étrangers sonlt dans une cramte
perpétuelle. Il n'y a aucune sécurité pol ir eux.
Tanger est entre les mains du brigand Errais-
Bouli . Des marins francais du croiseur « Ga-
lilée» ont été attaqUès par une fonie de Maro-
cains qui leur ont jeté des pierres. Par suite
de cette agression, le croiseur francais « Jean-
•ìia-d'Arc » est arrivé à Tanger avec le croi-
seUr Espagnol « Prinocsse-des Asturies », récla-.
me par le ministre d'Espagne.

On attend à Marakech' la veniue du ché-
rif El-Kitani qui s'est faiit reimarquer par son
attìtude insolente el irraisiomnée contre M. St-
René Taillandier pendant les séances de la
cour à Fez où M. St-René Taillandier dévelop-
pait le programmo francais. Le chérif a été
envoyé par le sultan pour prècher aux po-
pUlations du sud ©n sa faveur, car il craint
un© séparation absolue... Mais il est probable
qua El Kilani qui al touch© des siommes très
imp»rtant©s pour sa mission, profitera de son
ytoyagie pour organiser dans le sud une secte

Le traité de commerce
franco-suissc

La convention commerciale franco-suisse
vient d'ètre publiée; elle entrerà en vigueur
1© 20 do ce miois et demeurera exécuboire ju s-
qu'à l'expiration d'une année à partir du jour
où l'un© ou l'autre des parties contraetantes
aura notifié à l'autre son inteution d'en faire
cesser les effets.

Voici quelques renseignements sur les prin-
cipaux droite d'entrée tatui, en Suisse qu 'on
France-

Dmil d'entrée en Suisse :
Sucre brut et sucre cristalliBé, pile, glucose,

fr. 5 ( par 100 kg). Sucre en pain, plaques,
hlocs, ©te., déchets de sucre raffiné, fr. 7,50.
Huile d'olive en recipiente eontenant 10 li-
tres au moins et ne pesant pas plus de 10 tali© an chevatier Louis Franzoni, courageux

kg., fr. 10. — Beurre frais de table, ÈEr. 7
Oléomargarin©, suif comestible, fr. 10. —
Beurre de eoo», fr. 15.

Vins mousseux en bouteilles, Ir .40 — Co-
gnac, eau-de-vte, en fùts , par degré d'alcool
pur et mesure au thermoalcoomètre federai ,
fr .20 par degré et par 100 kg. i— Chevaux
et poulains, Ja pièce, fr .5. — Boeufs, :fr. 27.
— Veaux gras pesant plus de 60 kg., fr. 12.

Soies et bourres de soie (cordonnet) à cou-
dre, à brosser, pour passementerie écrue, fr.
7. — Autre lingerie, sauf les tricote et 'bbnne-
teric, d e soie ,fr. 225. — Vètements ponr •hom-
mes el garcons, soie fr. 225. — Articles de
modes non dénommés ailteurs, fr. 200.

Voitures à moteurs non recouverles de cuir
m rembourrées, fr. 25. Id. redouvertes de cuir
ou rembourrées, fr. 40.

Parfumeri e et cosmétiques, pairi'ui»i3 synlhé-
tiqu©s, en recipiente de touit genre pesant plus
d© 1 kg., fr .45. En recipiente de tout genre
de 1 kg. ou moins ,fr. 90.

L© droi t sur les vins en fùts jusqu 'à '151
d'alcooi! a été maintenu à fr .8 malgré l'insis-
tancie mise par les négociateurs francais à de-
m'ander une r éduction. En revancho, la Franco
a obtenu plusieurs concòssions :

l°Leà vins de Lune! ,Grenache, BanyuJs,
Frcntignan, BlanqUette de LiUibux, ainsi que
tes muscate et autres vins doiux de France jou
d'Algerie, jusqu'à 18° d'alcool et sans considé-
ration de leur teneur de siiicre, siont mis |au
bónéfic© du droit de fr .8.

2> Le délai pour l'importation de inoùte, qui
bénéficieni d'une réduction de 6o/o, est pro-
tende du C:.'J novembre au 31 décembre;

Pou r Hcs vins naturels francais destinés à
riinp -rliidon en Suisse, les bureaux de dou-
anes suisses rr-.L-ynnaìti ont tes certificats d'a-
nal yi'e éiivinnnt ti-:-s stAtions cenologiques de
l'Eta t fran«.MÌ..1 (Miines, Montpiollier, Bofinc,
l'oi-il'Ctia? et l)0>àf.aux et celles qui po.uti: ienl
étr© cróées dans la suite. Toutefois cette dis-
pcsitiion ne pOrte aucune atteinte aiu. droit de
la Suisse de vérifìer de son coté l'-analyse
des vins iniportés.

Droits d'entrée en France :
Fromag© fr. 12. Chocolat eontenant 55 o/o de

cacao au moins fr. 100. Chocolat au lait à l'é-
tat liquide eontenant au plus 5o/o de cacao
compilètenient débeurré et sec et au plus 25o/o
d© sucre, fr. 40.

Jioaillerie, bijouterie d'or, d'argent ou de pla-
tine, fr .500 tea 100; kg.

Las bioderies sur tissus de colon sont sou-
mipes au droit du tissu ,róduit do 30%, plus
fr. 600 par 100 kg. sur le tulle ; les 'broderies
chimiiquies de fr. 1050, à 1200 les 100. kg. Les
sicies ¦manufacturées soni soumises au tarif
minimum sauf gaz©-et élamine fr. 100. Les
tissus serrés écrus fr. 500,. couleur fa- . 325,
ncir fr. 250. Ronneterié et l'ubans soie fr .400.

Boeufs fr. 27, pièc© de veaux de plus de
60 kg. fr. 12. Fourrturies Jjr. 120, modes -fr,
200, accumiuliateurs fr. 10. Coulerars chirniques
non piréparées fr .4,50, préparées fr. 6.

Prur I horlogerie ,d !une fat;on generale, tes
drvite siont les mèmies ^q'ue ceux de l'arrange-
ment do 1895. Montres et boìtes de montres
à fond frappé ou ©stampe sont dorónavant
admises aux mèmes droite el. aux mèmes con-
ditions que tes autres montres, boìtes et par-
ties de boìtes de mentre plourvu qu'elles soient
conVexes et n'affectent pas la forme d'une mé-
daille.

On ©spère que la Chambre francaise pourra
discuter la conventionJundi et mardi prochain
et le Sénat de suite après.

Ii'Assemblée federate poiurrait la discuter
dans une deuxième semaine de la session de
novembre.

Prtur 1© trai té avec l'È spàgine, le Conseil
fed erai ia rapipelé an gouveirnement espagnol
qu'il doit ètne ratifié - avant I© 20 novembre;
il altiend sa réponse. •' - •

TA C traité avec l'Espagne
L© «Message» du Conseil federai à l'Assem-

blée ' federale concernant le traile de commer-
ce conclu entro la Suisse et l'Espagn e, le ler
sopì 1906, a été communiqué ce matin mercredi .

II fait d'abord l'Insto ri q ti© des négociations
puis il consfate quote nouveau traité à pe'i
d'exceptions près , tieni, compte des intérèts,
bien qu 'il n'ai pias été possible d'obtenir par-
tout le maintien ou l'abaissemenl des t'iroàts
de l'ancienne convention.

L© fait q'ué nous 'avons dù maintenir nos
droils augmentés sur tes vins a. mis des obsta-
cJ©s considérables à roblenlion de concessions
importantes en faveur de notre exportati on.

Le «Message» énumère les principaux resul-
tate des négociations. L'Espagne a obtenu une
réduction sur les boissons conservées, mais el-
le a dii accepter le relèvement de nos droite
sur les vins. Les raisins frais de tables seront
cornine par le passe, admis en exemption de
tous droits s'ils sont expédiés en colte postaux
affranchis jusqu'à 5kg. Sii© poids est supé-
rioui à 5 kg, ils seront soumis au droit de fr.2.50

Los spécialités de Xères, de Malaga, ne ti-
trant pas plus d© 18o/o d'alcool n'acquiliteiiont
quello droit pxévu pour les vins naturels dont
la force alcooliqUe ne dépasse pas 15 degrés.

En ce qui concerne tes expéditions de Suis-
se en Espagne, lés resultate obtenus sont sur-
tout bon pour l©s fromages qui paieront 20
piesetas au lieu de 25.

Les droits sur le bétai l eri general, sont
réduits sur tour© la ligne.

Suisses à l'étranger
Sur la proposition du ministre italien, des

affaires étrangères, le roi Victor-Emmanuel a
conferò 1© grade d'officier de la Ctouronne d'I-

Décisions du Conseil d'Etat
L© Conseil d'Etat arrèté la liste dfrs trac-

tanda. pour la session ordinaire de novembre
du Grand Conseil.

i — La société anonym© pour l'industrie del'aluminium à Sierre-Chippis, est autorisée à
utiliser l© sable e t te  gravier du lit du Rhò-
ne', depuis le pent de ia Souste en aniont jus-
qu'à la limite de la commune de Tourteniagne,
pour Ja Qonstruction du canal d© dérivation
Ju Rhòn©, aux conditions fixées par te Dépar-
tement des Travaux Publics.

-r L© Conseil d'Etat déclare d'utilité pu-
blique l'expnopriation des teiTains nécessaires
pour l'établissement d'un canal extérieur
poni- la dérivation de Ja Navizanc©, deman-
dée parla Société anlonymie pour l'industrie
de l'aluminium à SieiTe-Chippis, et, vu l'ur-
gence, accordo la. prise de possession provi-
soire de ces terrains.

— li est accoi-dé à l'hbiri© de Grisogonoj 'antorisatioin de modifier l'enseigne de son
établissement à Saxon sous le nom de «Hotel
du Simplon » ©n colui de « Restauran t de
Simplon ».

— M. 1© ch©f du Département de Justice et
polio© fait rjapport sur les délibérations et dé-
cisions d© la cJonféreince des Directeurs des
Départemjents de Justice et police des cantons
qui a ©u lieu à Lucerne le ' 30 .octobre der-
nier.

-- Ensuite d'examens satisfaisants, il est
déliv'ré le diplomo de notaire à MM. Henri IDu-
crey de Sion, René de Preux de Sion, Camille
d© Werra de St-Maurice.
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Réforme ile l'cnseigneinent
primaire

C© matin mercredi s'est réunie à l'hotel du
.gouvernement la commission chargée d'étudier
pour les seconds débats le projet de loi !por-
iant r©vision de l'enseignement primaire et des
écoles non-imales.

Quatre membres seulement de la commission
ont assistè à la séance.

Quelques modilications au projet adopt é en
pTemiers débats seront puoposées par la com-
mission ; la plupart de ces modificalions sont
d'liriportane© secondaire.
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Syndica t d'employés d'hótels
1A©S empiloyés d'hótels de Brigue et des en-

virons viennent de fonder irne association dans¦le but de se secourir mutuellement et de défen-
dr© plus efficacement leurs intérèts . Ce nou-
veau syndicat qui trouvera pnobaldement des
imitateurs dans les autres parties du 'lanton
rendra certainement d'utiles services au per-
sonnel de l 'industrie hòtelière.
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Ciòture du Viège-Zermatt
Oh a fcéilébré, coimim© toutes toutes tes années

par une petite fète qui a eu lieu & 'la Imaison
d'hiver de MM. Seiler, la clòbure de i'expioi-
tation de la J igne Viège-Zermatt pour l'année
1906. Jainàis la saison n'avait été aussi bonne;
aussi ces messieurs ont-ils pu se payer avec
joi© une excellente radette et, de bonnes ra-
sades de fendant.• • •

Le resultai définitif del'exploitation du. che-
min de fer Viège-Zermatt a dépassé pourl' ex-
ercàce en cours toutes les prévisions ; les re-
cettes dépassent de fr. 41000 celles de l'année
dernière.

« Il est Jogique de croire ce resultai dura-
ble, puisqu 'il est le fait de l'ouverture du Sim-
plon, lit-on dans 1© « Bullette financier suis-
se » ; cette nouvelle voie a rendu accessible
aux Italiens du Nord la vallèe du Rhòne et
Ja pittomesque contrée qui en'toure le Cervin.
Quand le Martigny-Chàtolard sera relié à Cha-
monix. le cycle sera complet et assurera à ces
diverses lignes de montagne un champ d'ex-
ploitalion d'a'utant plus vaste et réinunéràteur.»

Martigny — Voi
Un ade de malveillance inqualifiable et

inexplicable a été comimis dans la nuit de
vendredi à samedi à Martigny-Bourg, au dé-
trimient de deux distiUateurs cloimus dans Ja
région, MM. Louis Piota et Al©x. Vouilloz.

Un malveillant a ©nlevé une pièce indispen-
sabl© au fonctionnemént d'une machine à
dist'iller, toute neuve.

Cet act© de vandalisme a soulevé la répro-
balion die la population ; 1© tribunal, manti, a
procède à une enquète; il faut espérer qu 'elle
abouti ro et qu© tes cOupables seront punte
comme ils le méritent.

Dans la mèm© nuit, un ou deS malandrins
sont entrés dans le poulailler de la scierie
Bcmpard ©l ont ©nlevé vinigt-tiioàs poules et
sept canards. — L'auteur die ce melai! est
reste inconnu.

Tamponneinent
Mardi après-midi, à d©ux heures, à la gare

de St-Maurice, une locomotive a tamponné
quelques wagons en manoeuvre. La machine a
été complètement re-tournée sur elle-mème.
Le mécanicien et le chiauffeur ont pu se sau-
ver à temps. Mais un homime d'equipe, lta-

anlleuropéenne fondée par lui et rattachée au
panislamismo égyptien. Il doit surtout prècher
la baine des Francate de facon à empècher
leur pénétration dans le sud marocain. Son
ròJe de régénérateur des vieux principes is-
lamistes à Marakech est oonsidéré comme très
important ©t oomme susceptible de produire
de graves complicatións.

* * *
La crise politique allemande

Un certain nombre de journaux s'efforcent
d© combattre les brui te de crise qui prennent
consistane© dans l'opinion. Le « Berliner Ta-
geblatt » assure qu'une détente s'est produi-
te dans la situation qui òte toute probabilité
à une crise de chancellerie . La « Post », de
son coté, démontre quo ni Ja politique inté-
rieure ni la politique extérieure ne cempor-
tenl en ce moment un changemenjt de chance-
r.dier. « Les tentatives pour isoler l'Allema-
gne continuent, dit la « Post », et il nous faut
pou r déjouer ces effoi-te un homme d'Etat qui
ait l expérience d'avant, pendant et après Al-
gésiras. Or, on ne trouverait pas quelqu 'un
qui la possedè au mème degré que te prince
d© Bulow. De mème au ploint de Vue de Ja po-
litique intérieure, il serait difficile de manìer
aveJ plus de souplesse un Parlement rétif qui
ne supporterai! pas d'ètre traité par des pro-
cédés plus énergiques, et une dissoJxition ne
nous en fournirait pas de meilleur. » En som-
me, il parait ùnpossibJe à la « Post » qu 'un
cbangeìmient de chancelier soit dans l'intérèt
d'aucun parti . Il faut donc se consoler de ce-
lui qu'on a. La «Post » ne nie pas cependant
qu© ces bruite de crise ne soient symptòmati-
ques ,el qu'ils ne dénotent au moins un ma-
late© pnovoqué par la manière de gouverner.
Ce malaise lui p;araìt toutefois remonter a des
causes plus liaubes et avoir sa souree dans ce
qUe Bismarck appelait déjà les velléités d'ab-
solutisme de l'empereur. « Si ces velléités é-
taiipnt réellement fondées, ajoute la « Post »,
©t si elles justifiaien t les craintes de ces mi-
lieux mèmes dont la ceniiance ost indispensa-
ble à Un gouvernement, ce serait le premier
devoir des Parlements, aussi bien de la Prus-
se quo de l'empire, de dissiper tout ce qui
peti t entretenir la crainte d'un regime tendant
vers J'absolutisine. Cesi à ces corporations
parlementaires à veiller à ce que la respon-
sabilité du chanoalier reste entière et à ce que
les toinseillers responsables de la couronné
coiiiservent la situation et l'influence qui teur
sicntyindispiensablas \ns-à-vis du s.ouverain et
de la représentation nationale ».

On t rouve des critiques semblables dans de
nombreux organes conseivateu rs. Leur pote-
te de moins en moins déguisée s'adresse à la
politique trop personneJJe de Guillaume il. La
« Gazette de la Croix » elle-mème croit devoir
insister sur l'obli gation de l'empereur de le-
nir compte des aspirations de son peuple qui
a besoin d'avoir foi én lui.

«Nous avons lous le senti ment, écrit cet or-
gani» de la plus pure ©'rthOdoxie royaj iste, que
nous allons peut-ètre au devant de jours cri-
tiqUes, et c'est ce qui explique les regards
q'u© le peuple angoissé bounie nerveusement
vers son souverain. Nous souhaitons que no-
tre roi se rende compite des raisons psycholo-
giq ues de ce sentiment, car les défauls du
peuple allemand sont le revers mème de ses
qualités, de son idéalisme, de sa solidité et
de la profondeur de sOn àme. Ce sont Jà des
caractères qu'il n'est au pouvoir de personne
d© changer et avec lesquels un souverain doit
conipti'er, tout comme le peuple doit. accepter
la personnalité du monarque Ielle qu'elle est
sans exiger qu'il en modifie tes lignes essen-
tielles. »

L'iempereur ne peut manquer de s aperce-
voir enfin du danger de laisser se pnolonger
rincea-titude actuelle qui resulto des al ermoie-
mente prolongés de la décision imperiale dans
e© que l'opinion publi que appelle te duel Bu-
low-Bod bi©ìski. On annonce d'ailleurs déjà,
dans certains mi lieux bien informés, malgré les
démeiitis des organes de M. de Piodbielski ,
q'ue la démission du ministre de ragriculture
figurerà dans un des prochains numéros du
« Journal tofficiel », en mème temps d'ailleurs
que la siiprème distinction hionorifique que
les ministres emportent habi.tuellement. dans
leur retraite.

VALA IN

m- 
CONFÉDÉRATION

mdnstriel qui debuta à la Société italo-suisse,
fonda ensuite la raffinerie de sucre de» Mas'
salombarda, ainsi que, plus récenmient. Ja
Société des Exercices réunis des entreprises
électriques, qui possèdent différentes inslal
lations dans la Romagne et log Marchés.

Toutes nos félicitalions à l'initelligcnt tra-
vaiileur.

$ 

lieti, a été fortenient mutile. Transporté à la
clinique, il a expiré le soir.

Aux forts de St-Maurice
IM. Albert Khuig©, à Champvent (Vaud),

lieutenant de canoiuiiers de forteresse, est
nommé adjoint ' rle l'inteiidant du fori de Dail-
iy-
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Examens de forcstiers
Au nombre des étudiante de l'Ecole p-oly-

technique federale ayant obtenu te certificai
de capacitò avec diplomo de forestier , fi gure M.
Jules Darbellay, à Marti gny.

Asccnsion
La section des Diablerete du C. A. S,. fera ,

le tlinianche 11 novembre, l'ascension du Si
goal du RaVioir (1695 to'.) entre tes Gorges
du Trient et Martigny.
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Le fiehu
Le fceh'n' a soufflé avec urne certaine vtol.ehce

dans la valle© du Rhòne durant Ut jo urnée
de mardi.

Une a bandon te pluie a su ivi .
La temperature s'est considérablement ra-

doucie.
On annonce également des vallées de la

Reuss et de la Linth, que des tempètes do
fcehn se sont produites sur les Hautes-Al pes.
La temperature a abteint 20 degrés au-dessus
d© zèro à Glaris, 10 degrés au Pilato Ot Jan
Righi ; au Gothard , la. temperature est do 5
degrés au-dessxis de zèro.
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Tout renchérit
La vie renchént. Chaique: jour .xplporte tle

nouvelles hausses. La viande au cours de
l'anné©, a att©int des prix qu'elle n'a jàmais
dépassés ; le prix du lait aiugmènte un peu
paitout et le mouvement va, se généralisèr ;
d'autres denrées de première nécessité sont
également atteintes par la hausse.

Voici qu'on anniance mjamtenant une éléva-
tion de prix des huiles comestibJes et du sa-
von. Il parait qu 'à la suit© de manceuvres de
bC'Urse, la haxisse sur les graisses et les hui-
les atteint jusqu'à 40 pour cent. On espère<jue
cet au tonine, la 'récolte des huiles sera avan-
tageUse et qu'il y aura une baisse, ai cetic-
ei n 'esl pas emipèchée par la. spéc'ulalion. Quan l
au savon, les matières premières ont augnien-
té de 8 fr. les 100 kg., ce qui , donnera une
augmenlation d'environ 15 pour cent. Il y a
pour le moment de gros stocks, mais •.•eux-ci
épuisés, 1© savon coùtera davantage.

D'autre part, ion annone© ime augmentaition
de 80 au 100 pour c©nt du prix de la ben-
zine. L'Amérique ne peut plus en expprter,
car ielle accaptire totite sa production. La
Fra nte a pour ainsi dire accaparé la Russie ;
de sort© qu 'il ne reste plus pour la Suisse que
l'A utrichie et l'Allemagne comme foumisseurs.
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I/assèchement terrestre
Sur divers points, la sécheresse a, été, pen-

dant cette année 1906, d'une rare persis-
tance. Il semble quo nous soyons près d'en
voir la oontre partie, si l'on en juge d'après
les vicissitudes barométriques du aommence-
ment de novembre. Quoi qu'il en soit, il a fait si
scc, et cela a tant dure, que l'on a souvent
parie avec inquiétude de « l'assèchement ter-
restre ».

Notre vieille planète de Terre en est-ellè
menacée ?

On est un peu rassuré tout d'abord par les
géo'logues. Delesse, Ch. Vogt et Elie de Beau-
mont évaluent à plus d'un million de myria-
mètres cubes la quantité d'eau qui imbibe Pè-
core© terrestre, sans parler dos mers, des 'océ-
ans et des lacs. C'est ce que l'on Infómme
« l'eau de carrière » tout à fait importante ot sé-
rk ise cornine les « diplomates de carrière ».

Les ingénieurs qui viennent de percer avec
un nemarquable talent le tunnel du Simplon
cui eu des preuves effectives de ce bel {ap-
provisionnement h'ydraulique. Ils ont eu à jut-
te,r en effet avec plus de difficultés peut-ètre
contri,, l'eau que conlre le terrain.

Sur les 20 kilomètres de longueur du tunnel
ils n'ont pas rencontré mOiins de deux centttren-
t©-sept sources, soit une souree tous tes 65
mètres en moyenne.

La distribution ©t l'importane© de ces sour-
ces était d'ailleurs variable. Sur la «section
Nord » du tunnel, leur nombre était de centlqua-
rante-deux avec un débit de 550 litres par «e:
tonde ; sur la « section Sud », on a compte qua-
trt.-vingt-quinze sources débitani jusqu'à 1,500
litnes par seconde. Le débit moyen total ©st jde
cent mille mètres cul>es par jour. Voilà on en
conviendra un joli fleuve souterrain.

Certaines de ces sources s'éooulent tout dou-
cement avec des allures poétiques, d'autres
sont furieuses et jaillissent avec une pressii>n
de cents atmosphères. Ces jets impétieux &r-
rachaient tout sur leur passage et ils ont (don-
ne beaucoup de peine aux ingénieurs poiar les.
màitriser.

La temperature de ces eaux souterraines va-
rie de -j-10° à -j-48° centigrades. Leur teneui1
en sete chrmiques diffère suivant la nature
dies roches dont elles proviennent et que leur
action désagrège et diseout. Sur 100,000 litres
d'eau on rencontrerail au Simplon 4 à 5 ki-
los de sels dans les chistes, 30 kilos
dan'3 les cajeairee, et jusqu'à 170 kilos dans
leu formatiiMis géoJogiques du trias et du Jura,
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NAISSANCES

JVendax—Etat-civil .-«i
Mois de septembre

Lang Vincent, de Bernard, Bagnes. Lftttfoa



Antoinetle, de Joseph-Anttoine, Nendaz. Praz
Angele de Pierre Antoine, Nendaz. Fournier
Jules de Jean-Joseph. Nendaz. Fournier Jean-
Joseph, de Jean-Joseph, Nendaz. Michelet E-
lienne de Barthelémy, Nendaz. Bonvin Adrien
de Jean-Léger, Veisonnaz. Fournier Cécile, de
Francois, Nendaz.

tre à 2000 habitante de population totale est
rercussée par 135 voix contre 28.

DÉCÉS
Fournier Jean-Joseph, de Jean-Joseph, 14 j.

Nendaz. Martignoni Jacques de Joachim, 74

MARIAGES

Mois d'octobre
Néant

NAISSANCES
Fournier Henri d'Etienne, Nendaz. Fournier

Cécile de Francois, Nendaz. Fournier Denis
de J-ean-Barthelèmy de Veisonnaz. Lattion Sta-
nislas d© Marie Nendaz. Métrailler Marcel de
Mathias Nendaz. Théoduloz Albert de Joseph
de Nendaz.

DECES
Foiurnier Jean Michel de Joseph, 76 ans,

de Nendaz.
MARIAGES

Mariethoz Pierre-Louis et Mariethoz A .Ma
ri©, Nendaz.

Evolène—Etat-civil
NAISSANCES

Morand Pierre Francois, de Pierre, de Lan
naz. Métrailler Etienne Marie, de Joseph, E-
volène. Chevrier Marie Catherine de Pierre
Evtolène. Gaspoz Marie Eugénie de Jean, E-
volène. Mauris Martin Jean de Martin , Sage.
Moix Marie Anfoinette de Jean, Sage.

DÉCÉS
Néaint.

MARIAGES
Beytrison Pierre Joseph, de Pierre d'Evo

lène ot Morand Catherine Phiilomène .te Pier
re d'Evolène.
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NOUVELLES DES CANTONS

Fribourg
TENTATI VE CRIMINELLE SUR UN TRAIN

Un individu r©stó Lncojmu a tonte de taire
déraill©r le train de Chàtel à Palézieux.

Il avait à cet effet pilacé en travers ide Ja
voi© un plateau de bois, long de 2 m. 50 |et
large de 40 centimètres, qui élait calè par
deux tas de pierres.

Par un heureux hasard ,le mécanicien aper-
cut l'obstacle à temps et réussit à arrèter le
train, évitant ainsi un terrible accident. Seul
la chasse-pierres monta sur te plateau de b>is.

Un© enquète a été ouverte par la préfecfcure
d© la Veveyse.
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Grlsons
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LE DOUBS ' Dlen eire "T116 ceue l0-rn
i à mlardi matin, le Doubs a TO

UN PONT QUI S'EFFONDRE

LES BOULANGERS PET1T10NNNENT
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l UN MESSAGE TÈLEPHONIQUE DEreformé en pube. GUILLAUME II

Tessin
AU GRAND CONSEIL

L© Grand Conseil s'est réuni lundi après
midi en session ©i-dinaire. Il a élu cornine pré-
sident M. Lurati, conseiiler national, :»nser-
vatèur, par 48 voix elontre 21; comme vice
président. M. Bolla, ancien conseiller natio-
nal, candidat de la galliche, par 66 voix oon-
tre 13. C'est la première fois depuis 1893,
qu'un député de Poppo-ntion est élu à la
présidence.

* * *

Uno partie du grand pont sur la rivière He-
bellasca, au Centovalli, à ia frontière itaJo-
suisse, s'est effondré pour des raisons encore
inconnues.

Le tratte sera inteiTompu pendant plusieurs
jours.

* * *

Les maìtres boulamgers de tout te canton ont
adressé une pétition au Grand Conseil en de
mandànt que la nouvelle loi qui decreto la
ILirmeture des boulangeries le dimanche soit
modifié©. i

L'assemblée des maìtres boulangers a dé-
cide de fonder un syndicat patrona!.

* * •

LA TEMPERATURE DU SOLEIL
Jàmais plus que cette année où le soleil

brilla si bi©n et si longtemjpjs dans un lour-
noiement de feu , on ne s'est demande avec
autant de curiosité quelle temperature il pou-
vait y avoir à la surfac© de ce prodigteux
fo yer. Les asironomes n'étaient pas d'accord
à plusieurs centaines de degrés près. Ils ont
pirofile du bel ©hsorvatoire de M. Jansen au
sommet du mont Blanc p©Ur en avoir le cceur
net. A cette altitude de 4,810 mètres, on n'est
pas dérangé par les travaux que l'on fai t, et
Farmosphèr© y est d'une pureté exceptioiii-
nelte. Le soleil, sans méifiance, s'est laissé
prendi© par MM. Ch. Féry et Millochau dans
un isimple pyroniètre, fort saVaurment com-
bine d'«aill©ùrs par M. Ch. Féry, professeur à
l'Ecole de physiqtie et de chimie de la ville
d© Paris. Toutes les corrections faites, après
d©s mesures répétées et mèticufeuses, la con-
clusion est que la temperature du « noyau cen-
ila! » du soleil, s'élève à cinq mille neuf cent
vingt degrés. On a ime certaine diffioulté à
s'imaginer une fcurnaise pareille ; il doit
y faire singulièrement chaiud, mème à l'om-
bre, s'il y en a ; et qu 'est-ce que cela, pourrait
bien otre que cette ombre ?

Le professeur américain E.-E. Scripture a
entrepris de créer des archives phonétiques
et de recueillir à Faide du phonographe la
voix des personnages historiqUes. Il a solli-
cité, par l'entremise de M. Chartemagne To-
wer, l'ambassadeur amériCaiin à Berlin, ia fa-
veur d'enregistrer la voix de Guillaume lì, afin
qu elle fasse partie des collections Ae J'uni-
versité Harvard, du musée national et de la
bibliothèque du Congrès de Washington. L'em-
pereur a prononcé deux discours devant l'ap-
pareil. Il a dédié l'un des cylindres à l'univer-
si té Harvard et l'autre au plofesseur Scripture
pr ur ses études scientifiques. Parlant à ce der
ni©r cylindre, l'empereur a prononcé quel-
ques maximes. Les. voici :

Il faut ètr© fort dans il© malheur; ne pas
désirer rinaccessible ou les choses sans va-
leur ; prendre le jour tei qu'il vient; ohercher
le bien en toutes cfaioses ; se réjouir de la (na-
ture et de l'humanité telles qu'elles sont; se
ccnsoler des heures noires par un seul mo-
ment de joie ; il faut créer et agir, mème s'il
n'©n resulto aucun bénéfice. Celui: qui se con-
forme à ces maximes, a dit le kaiser, esiun
homme libre et audacieux, sa vie sera tou-
jours belle. Mais l'homme méfiant est injuste
envers les autres et il se fait du tori a lui-
mème. Ce monde est grand et les hommes bien
petite ; tout ne peut donc pas tourner à leur
seul avantage personnel. Qui peut diro quand
un malheur nous frappe, s'il n'était pas né-
cessaire à rutilate de toujte l|a création. Da vo-
lente du Tout-Puissant résid© en toutes cho-
ses ; il né nous manque à nous, faibles hU-
màins, qu© l'intelligence qui nous le fera
comprendi©. Le monde est tei qu 'il doit ètre,
et quoiqu'il advienUe, il faut toujofuxs y voir
la volonté de Dieu.

LES DRAMES DE LA MONTAGNE
La seniaine dernière, sur le coi de Mulét-

to, Versanl italien, un italien qui voulait ren-
Irér dans son pays avec ses deux jeunes fil-
les, a péri dans une tempète de neige. Les
enfnnts ont peu ètre sauvées.

Le col de Muretto met en communication
la valle© do Bregaglia avec la Valteline.

Neuchàtel

LE BUDGET
Le Grand Conseil a abordé mardi la dis-

cussion du budgel pour 1907. Le projet pré-
sente par 1© Conseil d'Età! prévoit un dèficit
de 233,223 fr. 75 au budget ordinaire. Le dé-
ficit du budget extraordinaire s'élevanit k Ir.
814,000 devra ètre couvert parl'émission d'o-
bligations de l'Etat. Une longue discussion
s'ust engagée sur te budget du Département de
l'instruction publique.

LA LOI ÉLECTORALE
Lio Grand Conseil zurichois a. adoplé gans

eppòsititon l'introduction faoultWive de la pro-
portìonnelte pour les élections communales.
Les communes sereni libres de choisir le sys-
tem© qu'eltes trouveronl prèférable. Il a dé-
cide par 130 voix con»lre 21 voix qu'il serait
élu un député au Grand Conseil par 1800 ti-
toyvjns suisses. Le chiffre actuel est de 1500.
Ea proposition de M. Wettstein fixant le ©hit-
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tout© ìmpnmerie autre que la sienne, proté-
gé© par le drapeau et la discipline du parti.

Le mème « Vorwàrts» exerce, parai t-il, sur
ses employés un véritable espionnage. L'im-
primerie a, de plus, à sa tète un iénergumène,
nommé Fischer ,dont on cito maint acte dra-
conien et mainte plaisanterie sur «l'honneur
personnel de l'ouvrier l»

Les journaux allemands enregistrent ces faits
©n déclarant qu 'ils ne soni pas nouveaux chez
tes socialistes allemands.

¦ i — ¦*>¦-¦»— —¦«¦

\ou velie.»*, a la main
Philospphie.
Paul à sa maman :
— Papa dit que quand mon onde Jules

mourra nous serons riches, ca seia-t-il bien-
tòt, dia maman ?

— Tais-toi... faut souhaiter la mort de per-
sonne... d'abord il n 'y a rien qui fait vivre lles
gens conimJe cà.

LES RAYONS X ET LA PHTISIE
PULMONAIRE

Les rayons X comme moyen de première
importane© pour reponnoibre la piatiste au dé-
but, e© fléau de l'humanilé, mérilent non seu-
lement d'attirer l'attention des médecins mais
aussi, et principalement celle du public. Il
est évi'dent que le diagnostic precoce de la
terrible maladie a une valeur inesiimabte, car
c'est dans Ies commencemente qu'il faut pren-
dre des mesures énergiques qui dans bien des
cas, suffiront à arrèter les piro-grès du mal,
tandis que lorsque l'affectiion est déjà t rop
avancée, les chances de guéjrison djminuetit
de beaucoup. Les rayons de Roentgen, appli -
qués conVenablement, permeltent de voirl'in-
térieur de la cage thbraciique el de reoonnaìire
certains changements, indices sùrs de l'infec-
tion bacillair©, qui peuvent éehapper aux mo-
yens ordinaires d'investigj ation, à la percus-
sion et à l'auscultation les mieux conduafes.

On peut voir, à Faide de l'écron fluores-
cent, une diminution de la ciarle des som-
mets, des ©mbres indiquant soit un gonfle-
mènt des glandes enfouiont les bronches, soit
la présence de foyers tuberculeux dians le tis-
su pulmonaire. Il resulto de nombreuses obser-
vations que les pjhtisiques ou candidaits à la
phìisie présentent Itrès souvent une ombre du
cceur de dirnensions excessivement réduites,
une diminution de l'ampl itude des oxc u r*3Ìr>n8
lespiratoires du diaphragime, phémomènes ré-
sultani d'un ralentissemènt des échanges nn-
trilifs dans c©s organes et précuirseurs de trou-
bles ultérieuis plus graves. Si tous ces mala-
des peuvent ètre mis au bénéfice d'un dia-
gnostic certain au début, il est hors de doute
qua les statistiques de la tubercuJose pour-
raient considérablement s'améliorer.

LE « VORWAERTS » PATRON
Quand les socialistes se médent d'ètre pa-

trons, ils iendraien! des points aux plus fé-
roces des bourgeois capitalistes. Témoin le
journal berlinois « Vorwàrts», l'oigane centrai
du parti socialiste allemand. Rien de plus é-
difiant qu© la polémique engagée entre lui
©1 la gazette des ouvriers typjographes et fon-
deurs de caractères, le « Correspondant />.

il ressort de ces révélations que, lors de
l'élaboration du tarif de la corporation, en
1904, on piToduisit devant la commission ou-
vrière un « livre de contróte» du « Vorwàrts »,
qui eùt fait dédarer la grève immediate dans

m—:—
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ALLEMAG1VE
LA RÉPONSE DES BISMARCK

AUX HOHENLOHE
La famille de Bismarck semble vouloir se

décider à répondre aux attaques pnovoquées
par les mémoires du prince de HohènJohe.

Voici quelques extiaite qu'elle communiqué
à la pjresse sous ce tiire : « Projet d'explica-
tion confidenti©!le relative aux causes de ma
retraite.»

Cas essais se rapportent à la politique rus-
so-aUelmiande et à l'émotion de GuilJamne II
en lisant un rapiport du consul allemand de
Kiew.

«Ma décision de prendre ma retraite, éciit
te prince de Bismarck, a été renforcée par
1© fait que j'ai acquis la conviction que fje
ne pouvais plus défendre la politique exté-
rieure de Sa Majesté; cai", malgré ma con-
fiance dans la Triplicei, je n 'ai pas perdu !de
vile qu'elle pourrai t manquer un jour à sa
tàchte. ¦ ; .

» En Italie, la mionarchie ne repose pas sur
des fondelments solides ; la bonne ontente en-
tre l'Italie et FAiiitriche est menacée par l'ir-
rédenlismè. En Autriche, l'opiiniion publique
pourrait changer, malgié la aonfianc© que l'on
don avoir pour l'empereur regnami ; quant à
Fattitude de la Hongrie on ne peut jàmais
la compier bien sùre. La, Hongrie et l'Autri-
ch© peuvent avoir des quereltes auxquelles
nous ne devrions prendre aucune pari: Pour
tontes ces raisons, je me suis toujours of-
ferte de 'ne jàmais saper te pont entre ino'tis
et la Russie et je croj s que j 'ai 'tellement
convaincu 1© tsar Alexandre III de nos in-
lentiions pacifiques, que je n'ai plus à crain-
dr© une guerre russe, guèrre à laquelle nous
n© gagnerions rien, mèmè* si la victoire nous
appartenait.

»Tout au plus nous ©ppoBerait-on du coté
russe une résistance dans le cas où nous isOr-
tiridons viclori©ux d'une guerre avec la Fran-
ce, et dans le cas où nous exigerions de Oette
dernière des concessions de territoire.

» La Russi© a besoin de l'existence de la
France, comme nous avons besoin ,nous au-
tr©s> de l'existence de l'Autriche, en tant que
grande puissance.»

BELGIQUE
UN SINISTRE. EN MER

On télégraphi© de Bruxelles, que par suite
du mauvais temps, une barque a fait nau-
frage mardi apirès-midi, non loin de Dunge-
less.

Plusieurs canots qui avaiemt été envoyés
au recours des naufragés, ont chaviré.

» * *
LA .TOURNÉE DE HUIT HEURES

Le congrès des mineurs, réuni depuis deux
jours à Jemimapes, et où tous les syndidats
d© charbonnages belges et étrangers élaient
représentés, a termine ses travaux en volani
Fimporiant ordr© du jour suivant:

« Ocnsidérant qUe les sajaifes payés par
les charbonnages ne sont pias en rapport a-
vec la situation ppospère de ces chorbOmiages
et que celle-ci est créée par les heures supplé-
mentaires qUe traVaillent ces ouvriers.

»L© Congrès décide d'inviter la Fédération
nationale des mineurs à prendre Jes mesures
nécessaires pour supprimér cet état de cho-
ses. .' '

»Il faut qu'à pariir du ler mai 1907, le
mot d'ordre soit donne dans tout le pays 'pour
qu© les ouvriers refusent de descendre, à
moins que oette descente ne s'effectue à six
heures dir matin et la remonte à deux heures
d© l'apirés-midi.»

Cesi donc la grève generale si la journée
d© hiiit heures n'est pas accordée.
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ESPACrNE
SOUS L'AVALANCHE

Sept jeunes filles ont été surprises dans les
Pyrémées par une avaianche. Toutes sont mor-
tes de fisoid.

FRANCE
ABOLTTION DU DUEL

M. 1 abbé Lemir©, député à ia Chambre, a
depose une proposition de loi tendant à Fa-
bolition du du©l.

Ceti© proposition stijpul© que le duel est un
délit ; elle prévoit des peines dèmprisonnement
et d'amendes contre les adversaires et les té-
moins, ainsi que oontre les personnes qui au-
raient proVoqué le duel. Elle prévoit également
des amendes de 500 à 2000 francs contre les
journaux qui anrai©nt pfablié d©s comptes-ren-
dus ou pirioces-verbaux relatife à des duels pro-
jetés ou consommés.

LA GAUCHE RADICALE et la SÉPARATION
A une réunion de la gauche radicale, te

président, M. Gruppi, a exposé que la situa-
timi actuelle concernant l'application de la loi
de séparation lui parait très ciunf use. A la sui-
te du refus du clergé de reconnaìtre les asso-
ciations culrueltes, qui sont la véritable de
de voùte de la loi, toni est remis en question.
Ce n'est pourtant pas difficile de considérer
que la loi n'est pas intangible — en tous cas
une interprétation doit ètre donnée par le gou-
vernement et la Chambre. Il ne peut venir à
l'idée d'aucun républicain de consentir àune
reculade. Il es! nécessaire d'envisager ce qu'il
conviendra de faire le 11 décembre prochain.

Un certain nombre de membres du grou-
pe n'assistaieni pas à la réunion.

L'altitude de la gauche radicale, qui se met
en opposition avec le gouvernement sur l'in-
terprétation de la loi de séparation est, dans
l^s couloirs de la Chambre, très vivement com-
mentée. Les partisans de l'inferprétation Bri-
and diseni que la dévolution des biens ne peut
pas ètre presente avant le 11 décembre pro-
chain, puisque la loi a prescritte mise sous
séqUestre de ces biens pendant une année.

D'autres personnes voient dans les décisions
de la gauche radicate une manceuvre contre
le cabinet.

RUSSIE
LA MISERE D'UN HEROS

L© general Stoessel s est adressé à un éta-
blissement de chàrité afin d'obtenir de l'ar-
gent pOur payer son propre domestique. On lui
a demande un certitìcat constatant que l'état
da sa sante ne lui permei pàs de subvenir 6,
ses besoins.

* * *
LE BILAN D'UNE ANNÉE

La « Strana », résuhiant au pomi de vue
des assassinate, des exécutions et des tro'ii-
bles, l'année écoulée depuis le 30 octobre
1905, publie la statistique suivante :

Tués ©t blessés : 114 gouverneurs généraux,
gO'Uverneurs, haute fonctionnaires et officiers
de gendarmerie ; 109 officiers; 123 fonction-
naires, 96 gendarmes et agente de la police
secréto; 226 agents de la. police officielle ; 452
gardes raraux et «strajniki »; 750 soldats et
cosaques.

ExécUtés : par p©ndaison, 215 personnes ; par
fusil tede, après jugement d'un conseil de guer-
re régulier, 314 personnes ; après jugement d'un
oonseil de guerre de campagne (depuis "jn mois
et demi seulement), 221 personnes. Les déla-
chemente volante de cours martiaJes ont fall
fusiller en outre 741 personnes.

% L»js troubles ont donne les résultats numé-
riqu©s suivante : blessés 16,992 ; tués 7,331.
La « Strana » decompose oes totaux en chif-
fre correspondant à chacun des mois révolus
et trace la courbe de la mj ortalité politique,
qui marque son maximum dans la periodo im-
médiatement consecutive à Facto oonstitution-
ne-] du 30 octobre. Elle reparti! encore entre
les diverses provinces la pari relative qui re-
vient à chacune d'elles et place au premier
rang Je sud russe (4368 blessés ou tués) ; les
capalales (2369), le centro (2086) ; enfin Ies
ukraines dans l'ordre suivant : Pologne(2010) ;
provinces baltiques (1610) ; Caucaso (1536) ;
Sibèrie (1080); sud-ouest (851).
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D E P E C H E S
L'ÉTAT DE DÉFENSE EXTRAORDINAIRE

A ST-PETERSBOURG
St-Pétersbourg 7. — L© tsar a décide

qu© la ville de St-Pétersbourg serait main-
tenue en état de défense extraordinaire jus -
qu'à ce que la nouvelle Douma; soit constituée.

LES SUFFRAGETTES A LONDRES
Londres 7. — L© leader du parti ou

vrier ,sir Hardie, vient d'informer la Cliom
br© des communes qu'il déposera prochaine

T flTFBTF n'PHr'ilT ° aut p chances
111) 1 tì-liliì 11 II 1A1 W toute autre loterie

55,000 lots eu argent ••• Gros lot éventuel
l,ooo,ooo Un Million de couronnes

ì fifS fc Soooo Chaque deuxième
i fot de 200000 billet gagne.
2 lots à 100000 soit : 200000 g °
1 « 9000° « 90000 «-*».-- usi  ir-* r-* - i - . r -,A^r -2 « 80000 < 160000 j PREMIER TIRAGE
2 :  60000 « 1S0000 les 22 et 23 Novembre 19061 « 40000 « 40000 

__
5 « 30000 « 150000 ====^======^============r====--
3 « 25000 « 75000 • BBIX DES BILLETS #
8 « 20000 « 160000 p0nr le premier tirage

386 1 a : asss — L-—-H- .67 « 5000 « 335000 12 ffS 60 CfflS 6 frs 30 cms.
3 « 3000 « 9000 1 quart de billet

437 « 2000 « 874000 —r̂ z — 
803 « 1000 « 803000 «J IFS. 15 CDuS.

1528 « 500 « 764000 ' _ . . . ... . .. ' ,,
140 « 300 « 42000 Pour recevoir les billets il suffit d'a-

34450 « 200 « 689000 dresser le montan! par mandalposie in-
4850 « 170 « 824500 lernaiional, letlre chargée ou les de-
4850 « 130 « 630500 mander conlre remboursemenl à la

100 <k 10° 
' « 1000° HtTA THAIV nv HAWOI1P4350 « 80 « 348000 MAISOBT RE RANQUE

3350 « " 40 « 134000 A H 1 E lì I O V T65000 1ots sv.it : 14,459,000 || ||AtLUIIl l% L
11, Rue Kossuth Lajos — RURAPEST - 11, Rue Kossuth Lajos

meni un prò]©! de loi iendani à égaliser les
droite d©s eexes dans les affaires de FEtat,
partici) liè,©meni en ce qui concerne le droit
de vote pour les femmes.

¦ -¦-«¦*¦ ¦

DECOUVERTE D'UN ATTENTAT
CONTRE LE DUC D'AOSTE

Rome 7. — Les journaux publient une in-
formation suivant laquelle la police surveil-
lerait un jeune anaxchiste qui serait charge
d'attenter à la vie du due ©t de Ila duchesse
d'Aoste.

Cet individu §erait délégué par tes anar-
chistes d'AmériqyUe.

LA LOI SUR L'INSTRUCTION EN
ANGLETERRE

Londres 7. — A la Chambre des lords ian
continue la discussion de la loi sur l'instruc-
tion publiqu©.

L'opposition présente im amendement à l'ar-
ticle 4, aux termes duquel on donne la facilitò
d'accorder l'instruction religieuse quand les
quatre cinquièmes des paren ts en feraient Ja
domande.

Lord Ripon combat cet amendement avec
vigueur au nom de gouvernement. Il dit cjfj 'il
fausseroit le caractère fondamental de la loi,
©t que les prétentions de l'opposition sont
dangéreuses, excessives, et que la Chambre
des communes n'acceptera pas cet amendement

Finalement l'amendement est vote par 133
voix conti© 83.

- ¦ "sm-Éi-sBi «

ÉLECTIONS MUNICIPALE S AMERICAINES
IVew-York 7. — Dans Ies 346 distncts de

New-York, situés hors de la ville, M. Hughes
oblitnl 76,866 voix, sOit 9622 voix de moins
qu'en 1906.

L© candidai démocrate M. Hearst, obtient
68,901 voix, soit 511 de moins seulement qu'il
y a deux ans.

On tient pour certain maintenant que M. "
Hearst est battìi, mais on croit très possible
que les a^ltres élus de l'Etat de New-York
soient des démocrates.

La presse associée estime que la, majorité
de M. Hughes dépasse 40,000 voix- • . ..ì-I- .. .....

(Axix dernières dépèches, on annonce que-. •
M. Hughes est nommé gouverneur de l'Etat de
New-York. M. Roosevelt sera donc; satisfait.)
BBBSBBBBBBBBBSBB--BBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBIS

Les ,,Veillées des Chaumières"
et l„Ouvi*tei'''

Ces deux publications illustrées bi-hebdo-
madaires pnocurent un choix unique de bon- '¦

nes lectures nisli-ucbives et réeréatives : grands
romans inèdite des meilleurs auteurs francais,
causeries sdentifiques et d'actualiité, nouvelles .
et poésies.

On s'abonn© séparément à FOuvrier et aux
Veillées des Chaumières en envoyant 7 fr. on
mandat-post© pour chaque puMication à M. H.
Gauthier, éditeùr, 55, quai des Grands Augus-
tine.

Un supplément ©st joint aux Veillées des
Chaumières pour le prix de fr. 2.

A V I S
Les réclamations de nos abonnés étant notre

seul mOyen de contròie, nous les prions de
nous avertir s'ils n© recoivent pas régulière-
ment U» journal. . —-.
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APPRÉTAGETEINTURE — FILATURE TISSAGE

N E U C H À T E L
à. U N  F B A N C  le billet

Gros lots de fr. 40.000 , 15.000, etc.
Un gagnant sur 38. Billets variés.

Les billets sont en vente chez Ch. GANTER
coiffeur à Sion, Mme Vve Jos. BOLL à Sion

Maurice MARSCHAL, Biblothèque de la
gare, Sion, Felix. MAYE, Café du Cerf, Sion

et C. de SIEBENTHAL, coiffeur
à St-Maurice G25

ou envoyés contre remboursement par

UT FLEUTY imSgft 6ENEVE
On cherclie dea revendenrs

S'adresser aussi à Mme FLEUTY à Genève

2̂21**2A". ANNONCE LES LOTS
'?- 6OO000 DE Bont

rsòoòoV F O R T U N E  ffj £ST
luvitation il la participation aux

C&AJTCES III: GAUV
anx grandi tirages dea primes garan tis par l'Etat

de Hambourg dans lesquels

9 MILLIONS 248,485 MARCS
seront surement tirés.

nana ces tirages avantageux, eontenant
selon le prospectus seulement uiooo billets , les
LOTS suivants DOIVENT ÉTBE FORCÉMENT
GAHNES en 1 tirages dans l'espace de quelques
mei» , savoir :

Le plus gros lot possible, est éventuellement
600.000 marcs soit Fr. 750.000 "" or. En
special il y a les suivants lots principaux :
1 srisM ì Sooooo mira 1 lot i 4oooo maria
1 „ Stooooo ., 1 „ Soooo „
1 „ Ooooo „ 7 „ Soooo „
1 „ Soooo „ 1 „ 15ooo „
1 „ 45ooo „ 11 „ loooo „
1 „ loooo „ 86 „ Sooo „
1 „ SSooo „ 103 „ Sooo „
1 „ Soooo „ 160 „ 2ooo „
1 Itt i looooo „ 437 „ looo „
1 „ 60000 „ 578 „ Soo „
] „ Soooo „ 185 „ 2oo „

La loterie contieni en somme 45550 lots et 8
primes parmi 94000 billets, de sorte que presque
la moitié des billnts émis doit surement gagner
Les primes sont des gains additionnels, échéant
dans chaque tirage au billet respectil qui sera
tire le dernier d'un lot principal conformément
an règlement dn prospectus.

Le plus gros lot possible du ler tirage est de
Mk, Soooo, celui du 2e tirage Mk SSooo,
3e Mk Ooooo, 4e Mk 6S000, Se Mk
7oooo, 6e Mk Soooo et ceIui '1" le tirage
final

IttarcB 600000 soit ir. 750000.
L'émission des billets se fait en billets entiers,

demi et quarta de billets. Le demi, respectivement
le quart de billet ne donne droit qu'à la moitié,
respectivement qu'au quart de la somme gagnée
par le numero du billet

J'expédie les billets, donnant droit au PREMIER
tirage, officiell -ment fixé

au prix net de Francs 7.50 'e billet entier
3.75 le demi-billet
1.90 le quart de billet.

Les mises des tirages suivants et la distribution
dea lots sur les divers tirages sont indiquées dans
le prospectus 0FF101EL qui sera gratuitement
expédie il chaque participant, ainsi qu'à. tous ceux
qui en font la demande. Chaque participant recoit
de moi immédiatement' après le tirage la liste
officielle des lots.

Le paiement et l'envoi des sommes gagnées se
font par moi directement et promptement aux
intéressés et sous la discrétion la plus absolue.

(cy Ohaque commande peut se faire en un mandat
poste ou contre remboursement. Frais de rembour-
sement : 50 centimes.

|5] A cause de l'epoque rapprochée du tirage on
est prie d'adresser les ordres immédiatement ce-pendant Jusqu'au 22 NOVembreen toute confiance A. «v.vuiui» M3

Samuel liECKSC UER seni-.,
Banquier à Hambourg. ( Ville libre)
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JPî *

l|
'

, 4̂wKJCi«-i-M. oontre JFthumes, Catàrrhea
miglia ou chroniques, Toux spaumodiouf . .
Irritations de la gorge et de la poitrine.
ef ata 1'; Sirop 2*.-Ex /gir la PATK Munì -. Ref usarle * Imita Voti t

Tlìé BiuretiQued0FrauGe-i ,Henry MURE
so.'licite efflcacement la secretion urlnalre,
apaiselcsSouIeursdes'Beinsetde la Vessile,
entratile le sable, le mucus et les concr itions,
et rend aux urines leur limpldité normale. —
.fVcphri.'es, Gl'avelie, Catarrhe vèsical.
r- ''- "tions de la Prostate el de l'XXròthre,

-JRtX DE LA BOtTR : 2 FRANCS.

• •¦i»vv. .,.. .. uyw«a i oiii.il ^uowiv UÀ autiraut ompicuAU.
ntr l 'ulani «***lA-*» *f ¦Jl*l,"-l'BfAl--.WA'B. -̂|..r».to «— «™ « efi rp con faaj sass

MALADfl-ES CE POBTfî ii'NE
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sapiins derrière la Grange ; il descend ju sqn'à ' fait boan, nons ven'ons nous asseoir ici, répon
la ifcMitei, et d'un sentier tourniant axitoor le la dit miss Judith Bell.

is c^llinlo; on jouit , ©n un certain enJdroil, d'une
(47) vue ooniplète sur Ja propriété. Un siège rusti-

quie. était établi en ce lieu d'où l'on peni ad-
I mirer Un des plus beaux paysages du r.om-

té de Surreiy.
Unie jeune fille parut, abritée sous une om-

brelle et suivie d'un hbtaime en cfui je reoon-
nus aussi tòt Kaivanagh' à sa haute taille, à sa
tournurie1, à sion cioistumie élégant; ma curio-
sile étant, on le compirend, rivement év'eillée,

,le . je m'abritai denière un buisson.
ma ToUs deux travorsèrent le gazon pour ic-

je joindrK. Taras, et le colonel, quelques rninu-
on- tes plus tard, je les vis disparaitre dans la
la futaie qui bordait l'étang. Je fus heureuse de

1011 Uie plus vioir cette jeune fille, car j 'avais fde-
je viné auss i Judith', qUpiquie l'ombielle me ca-

ng. chat son visage.
Judith et Kavlanagh gravissaient le sentier

Ir-urnant AVL bois. Je reoulai sans bruii et cher-
chai une cachette, ne sachant par quel che-
min leur éclnapper. L'allée était bordée d'un
fosse profond recouvert de ronces et de bran-
ches mortes * je m'y glissai, pendant qn 'iJs
passeraiont. Soudain, près de moi, la voix
de Kavanagh s'écria avec admiration :

— Quelle vue splendide !
— C'est ma promenade favorite. Quand il

— L'idée est exc'elJente, repOiS,ons-ti'i>iis un
p.|eu. -y ;

Je perctis le fróJemen t d'une jupe tle soie
et KaVanagh reprit:

— Gomme on distingue bien la Grange, et
Taras avec votre pére.

— Pauvre papa I D'ici mème, je puis voir
à quel ploint il est chàngé. Il se itenlait lsd dwo.il.

— Ce travail de bureau le tue ; il s'olistino
à wester toute la journée ctourbé sur .les re-
gistres. C'est trop pour un homme de son
àge. Et dans quel but? Un galmin le rem-
placierait fort bien, piour quinze shillings par
semaine.

— E année dernière, dil Judrlh , au moment
de nos mallieurs, j'ai abandonné lloutes mes
éoonomies, qui Ont à peine couvert nos det-
liss de ménage. Je ne puis compier, jusqu'à
la fin de la vie de mon pére, gagner iun trai-
temjent aussi fort qu'adlueJlement. Tania me
donne plus que je ne devrais accepter ; je le
sais, et j 'ai sacri fié mon orgueil à l'esploir quo
vous indiquez.

« Oh I j'y ai bien des fois pensé et repensé !
Mais, comment créer un intérieur p(our mon
pére, quand mon avenir est si incertaiin ? Ce
serait terrible de J'arraichér à ses affaires
poni' n'aVoir plus ensuite de quloi le faire vivre.

— Votre avenir pourrait ètre assure Vbus

avez en votre pbtìvloir le moyen de lui offrir
une demeure anssi agréable que la Grange,
une demeure où vous plourriez lui consacrer
vos soilnis, coimmé vous le faites aujourd'hui
pour Tarafc.

— Mpi I Et comment? murJmura Judith, con-
fondnie. - . ' .

PilesiqUe aussitòt, eie s'écìria ,̂ oomme si alle
protestai! :

— Monsi«3Wr Kavanagh I

— Non, je ne puis Iaisiser votre main a-
vant quo vous ne m'jayez entendu ot que je
n'aie appris s'il ime reste ou non quel queespé-
rance, réip|oindit-il à vloix» basse, avec une é-
niergie passifonnée. Il est temps que je par-
ie, j 'ai gairdé le silence tant que ]'ai pu, dis-
siroUlant mes sentiments avec un courage pni-
sé dans l'iardeUr mème de mes désirs. le vous
aime Judith'... deptois le premier jour où ,ie vous
ai vue ; je vous aimai sans esppir, avant que
Georges Gordon n'etìt méprisé ce trésor dont
son amo vulgaire ignorait la valeur. Depuis
son départ, je rève de vous avoir pour lenirne.

J'avais comprisi... C'étaat là lei seul mola i
secret vraiment cherche pàjr nous... un mo-
ti! plns fort qU© l'avaricie, que la baine...
C'était ptoUr voler : à Georges Gordon sa fian-
cée et sa fortune du mème coup que tniOUS (a-
vions été lenleyés et envoyés en Sibèrie.

— Jc. ne pluis pas me marier l répondit Ju-
tìilh, doni la voix trahissaj iL un© violente agi-
tatioin .

— Celle idée étailt légiLime quaml l'in l'i déli-
té did Georges . était enoore toute fraìche dans
votré mémlqire.... Mais, depluiis l x\li l Judith ,
un hóiihme ne doit avoir dans sa vie qu 'une
grande p&ssion à laquelle lou t le reste est
soumis. Cesi un amour seuiblabie que ie vo'us
offiie. Pensez à mJoi, durant cette semaine, et,
dimanche, vouis me ferez connaìtre mon sort ,
promettez-le-moi.

— Je voios le promets, balbulia Judith:
-- Merci de to'ùte mon àme l Soyez certai-

ne que je ne ferai rien pour mbdifier Votre (ré-
solution. Si vous dites que vous ne poravez
ètre ma femme, je rompimi dès le lendemain,
toUs le liens qui me retiennent, et je quit-
terai l'Angleterre pour toujours. Retournons
en bons amiis, comme nlous soirtmes venus.
Votiv pére est enoore là-bas... Voyez I

Judith ne dit rien. Peut-é|tre se Jemandait-
elle — et c'était, sans nul doute, l'inlention
da KaVanagh — ce qui adviendrail de son
pére, si elle refusali de l'époueer.

(à suivre)

EW PERII.

XLIII
LE CONSEIL, DE L'AVOUÉ

Mais cette inaction me devint. inbolérable ;
aussi, le second dimanche, je mis dans ma
poche un petit paquet de provisions et je
partis de bonne heure. Un seul lieti au mon-
de avait pour moi de l'attrait, et c'était la
Grange., Avec un foi espoir accru par mori
goùJL des .aventures et par le danger que je
cour,ais, je pris le premier train pour Woking.

XLIV '

LE MOTIF DE KAVANAGH
J étais setole dans mon compartii!n oni ; j'en

profilai plour attacher soigneusemen-t mes faux
cheveux que j 'avais emportés, et melilre l'é-
paisSc voilette à pois qui complétail. mon dé-
g'uisiement.

J'ai dis, je crois, qu'il y avait un bois ide
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